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paratrices du genre humain ; mais l'abaissement de Marievient effacer celui de l'ange.

Moindre que lui par nature, elle le surpasse de beau-coup et depuis longtemps par la faveur d'une exception-nelle et incomparable élection. Cependant, voyez-là enprésence de cet inférieur. Quelle modestie ! quelle timi-dité ! elle se trouble ; il faut que l'ange la rassure. Necraignez rien, Marie. Revenue de sa frayeur, elle laisseà peine tomber quelques paroles. De sa bouche, je n'en-tends que des mots hâtés et timides, tremblants de pudeuret de soumission : Comment cela se fera-t-il ? Voici laservante du Seineu'-r.
C'est l'ange qui parle presque seul et qui tire à lui,s'il se peut dire, tout le cours et toute la suite de l'entre-tien.-Marie paraît donc plus abaissée que l'ange.Mais nous approchons de l'humilié par excellence, decelui qu'on peut appeler le héros des abaissements du di-vin anéanti. Là pâlissent et disparaissent toutes les humi-liations qui précèdent. C'est là proprement que se révèleet se livre dans la pleine richesse de sa vertu le remèdede lorgueil humain : et il ne fallait pas moins pour nousPuéri r-


